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: ÉLECTIONS LEGISLATIVES DU 12 JUIN 1988 - 6ème CIRCONSCRIPTION DE LA SEINE-MARITIME 


« 


09 menée 


ca DJ mr fs 





Claude LAPLACE Annie GUILLEMET (suppléant) 


Merci aux 13.207 électeurs qui, dès le premier tour, ont voté en notre faveur. 


Le 12 JUIN, j'appelle à voter : Claude LAPLACE - Annie GUILLEMET 


TOUS CEUX QUI N'ONT PAS CONFIANCE DANS LE SOCIALISME 


Que tous sachent que les idées que nous défendons gagneront, tôt ou tard quoiqu'il arrive. 


Dans l’immédiat le danger qui nous menace c’est de voir pendant 5 ans : 
L'ETAT CONFISQUE PAR LE SEUL PARTI SOCIALISTE 


S’il a la majorité à l’Assemblée Nationale, il dirigera le Gouvernement sans partage et mettra en 
place ses partisans à la tête de l’administration, de l’économie et de l’information. 
Après le 1°" Tour, Monsieur Dhaille arrive en tête dans cette 6ème circonscription. 


Pour être élu Dimanche prochain, il a besoin des voix communistes alors qu'ils n’ont plus 
ensemble aucun point commun. 


Les communistes s’allieront-ils aux Socialistes pour faire d’après ce que dit Monsieur Rocard 
une politique du Centre ? 


Comme l’ont fait jadis les Américains avec les Indiens après les avoir écrasés, les nostalgiques 
de l’Union de la gauche parlent de créer des ‘‘Réserves’” pour sauver quelques élus communistes. 


DECIDEMENT LES SOCIALISTES SONT LES CHAMPIONS DE LA TROMPERIE 


Qu’en pensent les Electeurs ? 


— En 1981 : avec les Communistes ils avaient 110 propositions pour changer la vie, la 
Société. Ils ont surtout fait subir à la France un grand nombre d'échecs. 


— En 1988 : avec un essai de débauchage au Centre, ils n’ont pas de programme. Ils ont 
besoin d’otages.. 


VOTEREZ-VOUS POUR CETTE DUPERIE ? 


Quelles que soient leurs interventions, devant les difficultés grandissantes qu’ils auront à nou- 
veau créées, ils reviendront à leur VIEUX DEMON : L'ETAT PEUT TOUT FAIRE... 


Az] sis _ 1 PTE r "#4 LR A pie l PTT: Le ss ai; ex 1 
Fes CHATS EU V' has it rt a LE | de L ace RTE A AU | 
& z M | ET À 1" rt lt GA Cagt à ; ao 1 Cr ur 141 \ 174 
a EN Man | M = 4, LA 22400 ] Hj À LU (LES } A] Fu 4 1h Ch Ho } PM F'ATeU 
4} Era BL) | LT à MN) ' he Der 
71 à | La { 22 LT + 7 VA AN" e mr y 4 





LA LEÇON DE L’EXPERIENCE 


APRES 1981 : LA FRANCE A RECULE dans la Compétition Internationale. Nous avons moins 
investi, moins travaillé, pas créé d'emplois, résultat le chômage a considérablement augmenté et la 
cohésion sociale a bien souffert avec, entre autres malheurs l’apparition de la nouvelle pauvreté. 
APRES 1986 : Une grande majorité des Français ayant condamné le Socialisme un gouvernement 
UDF/RPR entame le redressement du pays, malgré les difficultés dues à la cohabitation et au man- 
que de temps. 


ALLONS-NOUS A NOUVEAU CHANGER DE CAP ? 


EN 1992 :-Nous entrerons dans L'EUROPE DU MARCHE UNIQUE. 


. Nous devrons faire aussi bien que nos grands partenaires qui eux, mènent tous UNE POLITI- 
QUE LIBERALE. 


POUR COMBINER L’EFFICACITE ET LA SOLIDARITE je dis : 

— OUI A L’EFFICACITE ECONOMIQUE en faisant confiance aux hommes pour favoriser 
l’esprit d’entreprise. Investir, créer des emplois, innover, développer l’éducation et la formation 
professionnelle pour nous adapter aux qualifications de demain. 


OUI A LA SOLIDARITE VRAIE, celle qui est faite au profit des plus défavorisés. Effort à 
faire en distinguant ceux qui ne peuvent plus prendre part à la vie active (personnes âgées, 
malades de longue durée, handicapés, femmes abandonnées) à qui il faut donner de quoi vivre ; 
et ceux qui pourraient travailler (chômeurs) et qu’il faut aider à se réinsérer par des stages 
ou des travaux collectifs. Solidarité aussi au profit de la FAMILLE car une nation sans enfants 
est une nation qui meurt. 


OUI AU MAINTIEN DE LA SECURITE SOCIALE en sachant bien que pour la préserver il 


faut éviter le gaspillage et d’autre part ne plus compter sur les entreprises ou sur l'Etat (impôt) 
pour combler les déficits, mais payer en proportion de ses ressources. 


VOILA MES AMBITIONS 


Je prétends que pour rester parmi les grandes nations libérales qui GAGNENT, il faut un 
ÉLAN national, des EFFORTS PARTAGES, où le DYNAMISME DES UNS PERMET LA SOLI- 
DARITE POUR LES AUTRES. 


C’est pourquoi je suis sûr qu’au moment du choix vous partagerez ces convictions. 


NE VOUS ABSTENEZ PAS. FAITES VOTRE DEVOIR 


VOUS VOTEREZ 


Claude LAPLACE - Annie GUILLEMET 


Vu le Candidat. 


imo. FERRIC - Bolbec 





